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Eèlendemïain 'on'lira dans 11a 'inerve l'étourdissant bulletin

suivant :' ' .:. '

lrande ictoire militaire de' Phonoi-able Sir George Etienne Cartier. Ce

grand hne dont on ne' connaissait ;pas' encore 'le'géie guerrier, vient de
mnettre le sceau à sa gloire. • Il n'faitque paraître devant les insurgés de la

Nouvelle Ecosse, et tous se sont tus. Ce triomphe mém.orable, u-niqe, à
jamais illustre, a' ét obtenu sans effusion de sang, tant il est vrai de dire que
Phonorable Sir George' Etienne Calrtier joint une ume magnanime et tendre à

uneprofondeur politique sans exemple. ,
Maintenont, on peut être certain que la-N o uvelle Ecosse est pacifiée, et va.

eiitrer dansCle giron' dela Cònféderation, cette arche sate qui" est le salut

de notte peuple.
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celui de son ambition personnelle, beaucoup trop grande pour
lui.' Il-s'est?'épuisé selhisser cioyant, que le nombre de ses

dpes, 'mises 'les unes sur-les autres, serait assez grandpour, ui

faire'scaladeilcs nues. Ap'rès avòfriroté"sur quelques dizamnes-"

d'ép'anlles, il 'esttob'ébsur -la 'place 'Chab'oillez avec;des .œoufs

p ~ourris' 'dans' led' oreilles. Chûte .qui ne ~fut pas écl'atante; miais-

cqui fait voir·combin'paifis'1es grandes choses sont défaites par

lesplus petits moyens
Maintenant'il 'occupe à faire souscrire pour l'Inde-ndance

Palige. 'Quandil aura cinquante piastres, nous proposerons
un marché à l'Anglete~rre, "qui," entre parenthèses,' sera, bien sotte
de ne pas~ nous vendre pour ce prix-là.

Les Néo-Ecossaisdonnent des preuves d'une nergie et d'une

'volonté frappantes.. Voilà des gaillards qui veulent, mettre en

pratique ce qu'ils déclarent: cedont les journaxtories sont furiîeux ;
ils s'imaginent que le suprême de la sagesse pour les neo-ecossais

M serait de faire le contraire de ce qu'ils disent ou de ne pas faire
ee:qu'ils-disent qu'ils feront. ' ' ' ' k e. .'.

.Les:zNéos sonit décidés à ne plus faire parti,e de la confédération,

et si'Angiet'erre refuse. de faire justice g, leur nouvelle requête,
ils déclarent qu'ils se feront justice à eux-mêmes. 'Alors ,que

* verra-tLoxj?'-M. GCartier prendra son bill de milice avec les hommes,

qu'ily a'dedans, il-mettra satquebleue, prendra le sabre de son

pèrée, et acc.ompagné d'e la GrandeDuchesse. L......, il seendra
s cinquante quatre nilles des côtes de,alNouvell-EcoSe..

2 Là, 'il 'fe'ra-une sommation resDectueuse: aux rebelles ,de ce pays
'ea'oir se'jeterkdans'ses bras. 'Aussitôt qu'il' aura eui le jtemps

de 'ne 'asecevoi'r deréponse, il déploiera le drapeaubritanmque,
vedrapeau loyal, chaintoraf Ctve Ottawala C'apitale des Cana-

'das:(etdes mringoins), et cinglera en toute hate vers le port

deQuébec, où l'attendra M.' Càuchon qui veut extermmier les néo-

écossais.
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